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DEMA]StT>JES  DES    PRINCES 

&  Seigneurs  qui  ont  fris  les  armes  auec 
le  Parlement  ^peuplede  P^m. 

'Attenpas,  Lefteur ,  qu'en  fatis- 
faiiant  à  la  cmiofité  que  tu  peux 
auoir  d'appren  dre  quelles  font 
les  demandes  des  PimccsôC  Sei- 
gneurs qui  ont  pris  les  armes  auec  le  Par- 
l€mcnt&:  peuple  de  Paris,  ie  puifle  enco- 
re te  dire  mon fentiment  delà raifon  qu'As 
peuuent    auoir  de  les  faire,  ScduTuccez 
que  vray-femblablement  on  en  doitatten- 
dre  3  Car  bien  qlie  le  titre  que  ie  porte  dans 
le  monde  me  donne  droit  de  defFendre 
toutes  fortes  de  caufës,  pour  eftre  la  plus 
part, voire  prcfquetoutes,  difputables  de 
part  &  d'autre,  fçachant  neantmoins  que 
difficilement  te  tieaucras-tu  en  eftat  de 
poui!£>ir  enuifàger  ce  que  ie  t'en  dirois? 
qu'aucc  quelque  forte  de  preucntion ,  fc^ 
Ion  laquelle  tu  en  formerois  ton  iuge- 
ment  :  l^ày  eftimé  eftre  plus  à  piopos  de 
telaiflfer  prendre  toutes  conceptions  que 
lutreuueras  cftjre  à  faire  fur  ce  fujedjfça- 


chant feîen  quctuopinerasTelanla  eonfti- 
tution  intérieure  de  ton- ame^  Adiem» 
SeS^  ^^^^  ^if^uk  ne:  u<mjhcc.ederef\>. 
Oniîeur  le  Priîace  de  Qontj  de- 
mande d'auoir  catréc &  place  daiiE 
leConfcil  du  Roy  ^Vixc  place  foi  te  dans 
ion  Gouix-srnement-cîc  Champagne-  :.  Le 
retaur  de  Madame  de  Ckc¥reure:,Qji*on 
iafïc  Duc  &  Pair  le  Marquis  de  Noirmon- 
■fticr .:  Qu^aa  fay  donne  quarante  deiA>" 
mille  liur es  :  Qu'on  accorde  le  Tabouret  à 
la  femme  du  Prince  de  Marfilîac:  Qu'on 
paye  audit  Prince  dix-huiét  mille  liures 
par  an ,  qu'on  auoit  accouftumc  de  leucr 
|)Our  des  Fuzeliers  en  Poitou  >  quoy  que 
lefdfe  Fuseliers  nefubfifteBtpasrQuooi 
dmine  la  Généralité  des  Galères  au  Duc 
de  Rets  :  Qu  onfafïe  Ohcualier  de  i^Ordre 
le  Comte  deMore  :  Qu'@n  fafFe Marefchs^î 
de  Camp  le  fieur  de  Crenan.  Qu'on  paye 
lespenfipns  deS.  Ibsr  >  &  quonîcsaffigne; 
dorcrnauant  iur^ne Abèay e:Quetous  les. 
édifices  appartenants  &C  dépendants  de. 
f  Abbay€:dcS>Denys5&  fitue2:dans  la  Vi- 
le foient  remis  en  l'eflat  qu'ils  câoient  auaii 
k  fîxiefme  de  lanuier:  Que  k  Rqy  donn®: 


des  Commiffions  de  Lieutenants  Gcnc. 
raux,MarcfchauxdeCamp3&Maiefchaux 
deBâtaille,& autres  cômandcmëcs à  ceu3S 
qui  les  ont  exercez  dâs  l'armée  de  Piaris& 
deNormâdie  :Et  en fia5que  les  troupes  de 
Paris  demeurent  armées,  ê^foienr  payées 
des  deniers  du  Roy,qui feront  mis  entrcles 
mains  du  Parlement ,  iufqu  à  l'entière  exé- 
cution duTraiâ:é,&iufques  à  ce  que  Foii 
ait  donné  pleine  &  clTemielle  fatisfaâioa 
aux  demandes  particulières ,  tant  de  (on 
AltelTcquc  de  toutes  les  autres  perfonnes 
intereflees. 

Monfîeur  le  Duc  de Longueuillè  dema- 
de  vne  charge  delà Courone,vn  Gouuer- 
nemcnt  de  confideracion  dans  !a  Norman- 
die:&  lafuruiuance  de  tous  (es  Gouuerne- 
mcnts  &C  charges  à  celuy  defes  enfans  qui 
le  furuiuraïQu  on  luy  paye  en  aflîgnations 
fur  laProuince  tous  les  deniers  qui  lu  font 
deus  pour  penfions  &  auances:Qu'onfafîe 
Duc  &C  Pair Mofieur  de  Matigno,  &  qu'on 
^onnela  furuiuancedefachage  àfonfils: 
Qu  on  falfeauffiDoc  &Pair  le  Marquis  de 
Beuuron ,  &  qu'on  donne  la  furuiuancc  de 
'&sekargesàfbnfils:QaonfaiïeCheuâîier 


de  l'Ordre  k  Côte  de  Croriî;&  qii  onluy 
dône  laLieutenanee  de  Roy  auBaillagc  de 
Cae:&qu'6  mette  en  liberté  le  S^  deTraflî. 
MonfîeurleDucdeBeaufort  demande  le 
Gouuernemct  de  Bretagne  pour  Môfieiar 
de  Vandofme  Ton  père  Jon  dédômagemet 
des  maifons  &C  chadcaux  qui  luy  ont  efté 
razés  en  B.  etagne  du  temps  du  feu  Roy:  le 
payement  de  tous  les  arrérages  de  fespen* 
j[îos:le  retour  deBeâupuy,&fon  reftablifTe- 
met  dâsfcs  charges3&raboIici5  de  ceuxqui 
ontaidéàlefaircfauuerduboisdeVinccnc. 
Mr  le  Duc  d'EIbcufdemande  Montreuik 
le  payement  de  tout  ce  qui  cil  deu  à  Mada* 
me  fafemnie:  cent  mille  francs  pour  le  Cô- 
te deRieuxfonfecodiilsj&recôpenfes  des 
feruices  duCotederiflebonnefon  cadcÊ. 
Mrle  Duc  deBôuillondemâde  Sedansou 
vné  prôpte  recopenfé  de  cequ'ilvaut.-Quo 
ofte  le  Gouuernemct  d'Auuergne  auDuc 
de  Chaune,ôc  qu'on  luy  donne: Qg'on  re- 
conoifle  pourPriaces  deFrâceluy  ôc  tous 
ceux  de  fa  maifon:  Qu'on  rende  le  coman- 
dément  de  l'armée  d'Allemagne  à  M^  k 
Marefchal  de  TurcnneiQu'on  donne  audit 
M^iefchal  le  Gouuernement  de  la  ha^te& 


balte  AlfacerQu'onluydônecncor en  propre  Tes 
domaines  deTane  &C  d'Haguenau,^:  tous  les  au- 
tres que  le  RoypolTcde  en  Alfacc,  &  quon  luy 
donné  le  Goauernement  de  Phil  ibourg. 
'  M^  le  Marerchal  de  la  Mo  the  demâde  la  recom^ 
pefeduGouuerncmetdeBellcgarde,&fescftats 
&:  rcusnus  depuis  fixansrcet  mille  liures  de  la  ra- 
çon  du  Marquis  de  Pouar,  cinq  cents  mille  lîures 
pourlanoniouiffancepëdant  quatre  ans  duDu- 
ché  de  Cardone  qu'il  preted  luy  appartcnir/cent 
îDilJcliurcsd'vndonquelcfcuRoyluyfit,  dot  il 
n'a  pu  rien  toucher  :  Toutes  fcs  pefions,eftats ,  &C 
appointements  pendant  fa  prifon,  &C  qu  onluy 
redonne  fon  Régiment  deCaualerie. 

M^leDuedelaTrimouiUe  demadelcGotéde 
Roufljlloenpropre,àcaufe  des  droits  de  fa  trifa- 
yeulcjdemandeAmboifejMontrichardi&iBlere^ 
qu'il  ditiuy  appartenir ,  corne  au  fèul  héritier  de 
lamaifond'Amboife:LcGôt/édeGuines,come 
cftantderancieDonuinede  lamaifonde  la  Tri. 
Biouille:Lettres  de  diftradiô  du  Coté  de  Laual, 
duPrefîdialdeÇhafteaugotier,&quele  contraâ: 
de  Te  te  qu'il  fit  aucC  feu  M^  le  Cardin  al  de  Riche- 
lieu delà  BaronniedenHebouchardjfoit  rompu» 

Mf  le  Mar<5uis  de Vitry  demande  des  Lettres: 
deDuc,&: le  Tabouret  pour  fa  femme. 

M^  le  Duc  de  Luyncs  demande  le  retour  de  Ma-* 


damcdeChevreufc,  vingt-deuxmilîee  /us,  &îa 
réparation  des  dommages  quil  a  foufFertsen  fit 
maifondeLefigny. 

Mr  le  Comte  de  Fiefque  demande  le  Tabooret 
pourfàfenûme. 

Mr  le  Marquis  delaBoulaye  la  furuiuanccdèk 
charge  de  Colonel  des  cent  Suiffcs  qu  a  le  D  uc  de 
Bouillon. 

Mr  le  Comte  de  More  demandequ'on  reuoye  le 
procez  du  Marefchal  de  Mariilaconcle  de  fa  fem-' 
îBcrQuon luy  donne  le Gouuernement de Ver- 
dunja  Lieutenance  de  Roy  des  trois  EuefchezjSc 
deux  cents  mille  liures  qu  il  dit  luy  eftrc  dcuës. 

Mr  le  Marquis  d'AUui  demande,  qu'à  cauft  qu'il 
a  eu  dans  fa  maifon  cent  mille  liures  de  reuenu  en 
Bénéfices  de  toute  aneieneté,  on  oftele  Gouuer- 
nemct  deFoix  à  MrdeTreuille  pour  le  luy  don- 
ner y  ou  qu'on  luy  accorde  la  furuiuance  de  k 
charge  du  Marquis  de  Sour dis  Ton  père  àOrleans, 

Mr  le  Marquis  dç  Cugnac ,  qu'onluy  rende  fba 
Régiment,  &C  qu'on  le  paye  de  tousles  arrérages 
defes  penfions, 

M^de  Mata  demande  fcpt  mille  efcus  pour  les 
arrérages defa  penfion. 

M^le  CheualierdeFruges  demande  de  conian- 
dcr  le  Régiment  de  Caualeriede  la  Rcyne  ,  & 
qu  on  luy  paye  toutes  fc$  penfions. 


